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Un voyage groupé, visites de projets mediCuba-Suisse,
tourisme, connaître, respirer, danser !

Chères amies et chers amis de mediCuba-Suisse,

Voilà, nous sommes de retour de notre voyage ! Nous n’avons pas chômé, les impressions vécues ont été
très denses, ce qui a fait que ces deux semaines ont passé très rapidement ! Et nous avons échappé de jus-
tesse à l’ouragan Wilma qui nous a laissé une fenêtre ouverte afin de prendre le vol de retour comme prévu
ce samedi 22 octobre.

Mais revenons au début :

Plusieurs membres de mediCuba-Suisse nous avaient demandé d’organiser un voyage à Cuba afin de
mieux connaître l’Ile et pour se rendre compte sur place de la nécessité et de l’efficacité du soutien
apporté par nos projets. Ensemble avec le Movpaz (Movimiento por la Paz y la Soberania de los Pueblos) et
CubaNatura Tours, nous avons élaboré un programme de visite de l’Ile qui se proposait de joindre l’utile à
l’agréable : d’une part la connaissance des institutions, de l’histoire et des mécanismes qui permettent le
fonctionnement de la société cubaine et le tourisme par la visite de ses sites historiques et de ses beautés
naturelles d’autre part. Et nous n’avons pas été décu-e-s ! En tant que « touristes fortuné-e-s » nous avons
évidemment été les priviligié-e-s d’une logistique et d’un accompagnement parfait, voire luxueux, qui n’a
pas toujours été facile à assumer. André, membre de notre groupe a été amené à la réflexion comparative
(les discussions ayant été très nourries et parfois imbibées de rhum) qui s’est résumée de la façon suivante :
liberté, égalité et fraternité devient pour les touristes : climatisation, télévision et révolution !

Arrivé à La Havane, notre groupe a donc été pris en charge par le Movpaz et sa directrice Maria Elena
Cabezas Hérnandez, notre guide et traducteur Norberto Hérnandez et notre chauffeur Osvaldo Ferra.
Dès lundi, jour férié, nous avons eu le privilège de pouvoir visiter trois projets de mediCuba-Suisse : l’hôpital
oncologique INOR avec notre représentant le Docteur Nelido Gonzalez (qui est en même temps le vice-
directeur de cet hôpital), l’institut national de prévention VIH/Sida avec la Dresse Rosaida et le projet de
participation populaire ATARES dans le district de Cerro avec sa directrice Regla Barbón. A chaque fois, nous
avons été recu-e-s par les collaborateurs et collaboratrices qui nous ont expliqué les enjeux des projets.
Nous avons été impressionné-e-s par l’enthousiasme des personnes impliquées au dépit du dénuement des
moyens à disposition. Faire un maximum avec un minimum de moyens est l’enjeu qui prévaut à Cuba !
Car le blocus rend le développement de l’Ile très difficile et malgré les améliorations dues à la collaboration
avec le Venezuela  et la Chine, Cuba peine à sortir du « Periodo Especiál » qui a frappé très durement la
population dès le début des années 90. La résistance à l’étranglement économique est remarquable et le
pays maintient le cap de son projet révolutionnaire qui est de garantir son indépendance, son système de
santé publique de haute qualité accessible gratuitement à la population ainsi que son système de forma-
tion scolaire et universitaire. Sans oublier sa solidarité exprimée envers les pays du Sud par l’exportation de
matière grise et la formation de milliers d’étudiant-e-s sur le territoire cubain.

 



Ces visites ont été entrecoupées de ballades dans la vieille ville de La Havane où nous avons pu constater
l’importance de son assainissement et des rénovations en cours pour la population. Musique cubaine, initia-
tions aux rythmes et aux danses (parfois avec hésitation) des Caraïbes ont complété notre séjour à La
Havane.

Et puis nous avons entrepris notre périple, d’abord une journée à l’Ouest dans la réserve naturelle du Rio San
Juan et ensuite à l’Est en direction de Santiago de Cuba. Nous nous sommes arrêtés dans plusieurs villes
(Cienfuegos, Trinidad et Bayamo) et nous avons visité les crocodiles à Guamá, la Playa Girón, la vallée
sucrière (Valle de los Ingenios) et une école primaire avec son équipement en ordinateurs pour les élèves.
A Bayamo, nous avons été reçu-e-s par le docteur Luis Popa et son équipe qui nous ont fait visiter plusieurs
lieux du projet MNT (médecine naturelle et traditionnelle), projet soutenu par mediCuba-Suisse. Ce projet est
d’une grande importance pour la population cubaine car il augmente sensiblement l’indépendance de
l’Ile des importations et renforce la production décentralisée de médicaments à la base de plantes médici-
nales. Ce projet donne également du travail à beaucoup de petits paysans des cinq provinces orientales. 

Alors que nous nous attendions à de grosses chaleurs, notre arrivée à Santiago de Cuba s’est faite sous la
pluie et la « fraîcheur » ! L’ouragan Wilma, le 22ème dans les Caraïbes cette année, envoyait ses premières
bourrasques et se renforçait d’heure en heure. Rapidement, toute l’Ile a été mise en état d’alerte et ce sont
surtout les provinces à l’Ouest de La Havane qui ont été touchées. L’évacuation de la population en
danger s’est faite rapidement et les lacs et réserves d’eau ont été vidés afin de pouvoir contenir les grandes
quantités d’eau prévues. Ceci n’a pas empêché notre petit groupe de quinquagénaires et plus, notre
doyen Louis de 83 ans en tête, de nous lancer à la découverte de la ville, de nous informer, d’écouter de la
musique et de visiter divers lieux historiques : la résidence du premier gouverneur de l’Ile Diego Velazquez, la
fortaleza del Morro, le musée de la clandestinité… Nous avons été reçu-e-s à l’hôpital pédiatrique de la
province et également par la députée Juana Randrich, secrétaire à la municipalité : elle nous a expliqué le
système électoral municipal, régional et national tout en précisant le rôle important des différentes organisa-
tions de la société (syndicats, CDR, organisations de femmes, jeunes …) dans l’élection de ses représentants
et autorités. 

Lors de nos déplacements en bus nous avons souvent eu l’occasion de discuter et d’obtenir des informa-
tions de la part de notre accompagnante du Movpaz, Maria Elena Cabezas Hérnandez, afin de compléter
le panorama et combler nos diverses interrogations. 

Le retour par avion prévu sur La Havane ayant été suspendu à cause de l’ouragan Wilma, nous avons joint
les plages « mythiques » de la péninsule de Varadero en bus pour y passer une dernière journée dans l’opu-
lence d’un complexe hôtelier touristique « tout compris ». Cette journée nous a permis de rassembler nos
idées et confronter nos impressions. Réflexion faite : Notre pouvoir d’achat n’est aucunement méritoire face
au dénuement du Sud de notre planète ! Ce Sud qui continue à se battre pour sa dignité et la meilleure
répartition des ressources. Cuba joue un rôle central dans cette lutte et notre soutien, politique et économi-
que, aussi infime soit-il face aux nécessités, doit continuer et même s’accroître !

La Havane, le 22 octobre 2005 Pour le groupe des voyageuses et voyageurs

Philippe Sauvin 
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